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Sur  les  depenfes  de  H  expédition  extraordinaire 
pour  les  Antilles  ,  ordonnée  par  le  Roi. 
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La  loi  du  S  décembre  dernier  ,  r,romnio-Li<'e  le 
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vouicauA,  mucpeauamment  de  ceux  antérieurement 
votés  5  un  nombre  proportionné  de  frégates  &  autres 
bâtimens  ,  &  fix  mille  hommes  de  troupes  de  terre 
font  deftinés  à  féconder  les  opérations  des  com- 
imiiïaires  nommés  par  le  roi  pour  rappeler  l’ordre 
&  la  paix  dans  des  contrées  qui  vivifient  Finduftrie 
de  la  nation  ,  &  qui  feroient  l’admiration  de  la 
t  rance  ,  fi  le  patriotifme  des  vrais  Colons  eût  été 
lioie  cî  eciater  dans  toute  fon  énergie. 

>  Auffitôt  pue  cette  loi  a  été  promulguée  ,  le  dé¬ 
partement  de  la  marine  a  dû  s’occuper  du  proie  t  de 
fonds  qu’elle  nécefîite.  Les  recherches  ,  relatives  à 
cetie  opération  «  en  ont  prolongé  le  travail  jufqu’au 
7. de  janvier ,  époque  à  laquelle  le  miniflre  vous  a 
fait  connaître  à  quelle  fomme  il  efiime  que  pourra 
s  e  le  ver  l’expédition  ordonnée  par  le  roi  ,  &  nuel 
doit  être  l’emploi  de  cette  fomme.  '  1 

T  Vous  vous  rappelez  ,  Meilleurs  ,  que  l’état  minéral 
op  ces  dépendes  s’élève  à  la  fomme  de  liv„ 

Chargé  par  votre  comité  de  marine  d’en  vérifier  toutes 
les  parties ,  j’étois  près  d’en  faire  le  rapport,  lorfque 
votre  décret  du  30  janvier  a  changé  les  bafes  élé- 
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mentaues  des  frais  de  pafiage.  La  nécefîlté  de  réformer 
mon  travail  fur  ce  nouveau  tarif  a  fufpendu  jufqu’à  ce 
}ouHa  remife  des  premiers  fonds  demandés  pour  les 
befoms  les  plus  preffans  de  l’efcadre  &  de  Tannée 
de  terre,  il  fallait  cependant  ne  pas  retarder  leur  dé- 
P«aî  t  .  car  c  efï  particulièrement  dans  les  occafions 
majeures  que  la  reiponiabilité  des  'minières  devient 
une  loi  rigoureufe,  aux  yeux  de  laquelle  la  pénurie 
des  fonds  ne  feroit  qu'une  vaine  excufe. 

Que  devort  faire  le  miniftre  dans  une  circonlîance 
aujh  délicate  ?  employer  tous  les  moyens  qu’il  avoit 
a  fa  difpofition  5  &  vous  en  rendre  compte.  Les  fonds 
à  fa^e  en  novembre  par  re  t refor  public,  à  compte 
’  uepenfes  des  arméniens  extraordinaires  ,  s’éle- 
voient  à  la  famine  de  2  millions  374  mille  294  livres. 
Les  paiemens  exigibles  pour  le  moment  ne  con- 
fommoient  qu’une  fomme  de  274  mille  294  livres. 
Le  lurplus  montant  à  2  millions  ioo  mille  livres,  a 
été  employé  a  rembourfer  à  MM.  Mônneron  frères , 
&  le  Normand ,  une  femme  égale ,  fournie  par  eux 
en  piaftres ,  &  defîinée  à  payer  dans  les  colonies  le 
prêt  des  1 2  bataillons  qui  dévoient  s’y  rendre  incef- 
iamment.  Mais  pour  éclairer  fa  conduite ,  le  dépar¬ 
tement  de  la  marine  a  établi  deux  états  de  diftribu- 
tion,  l’un  pour  le  fervice  extraordinaire  des  armé¬ 
niens  3  l’autre  pour  le  fervice  des  colonies,  lefquels 
ont  été  envoyés  en  finances  à  la  fin  de  décembre. 
Cette,  opération  11’eft  qu’un  emprunt  momentané  , 
fait  au  fervice  de  la  marine  ,  pour  le  fervice  plus 
preffé  de  (expédition  ordonnée  pour  les  Antilles , 
dont  les  fonds  n’avoient  pas  pu  encore  être  décrétés. 
Elle  efl  fimple ,  exempte  d  mconvéniens,  commandée 
par  la  prévoyance;  elle  mérite  d’être  approuvée. 

Ces  détails  particuliers  qu’il  convenoit  de  vous  fou- 
mettre ,  en  démontrant  les  befoins  aétuels  de  la  marine „ 
jne  ramènent  naturellement  à  l’examen  des  dépenfes 
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c*ont  il  ci.l  neceffaire  que  vous  décrétiez  les  fonds. 
Cinq  vaille  aux  (i)  de  74,  canons  5  deux  frégates 


*  *  • 

(i)  Outre  les  baumens  qui  cornpofent  rarmement  extracr- 

d,!la,re  5  „!l  ,en  ei£  Parti  .  plufieurs  qui  font  deftinés  pour 
îeitci  en  Ration  tant  aux  ides  du  vent,  qu'aux  iües  fous  le 

vent,  es  depen.es  de  ceux-ci  font  comprifes  dans  les  fonds 
faits  pour  1  exercice  de  1790. 

.  °n  ,volt  ’  dans  rétat  Suivant ,  quels  font  les  vaifleaux  fta- 
tionnaires ,  ceux  extraordinairement  armés  ,  &  leurs  différentes 
delonations. 
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■nlz  X  ‘  o’  autres  batlmens  expédiés  ds 

breft  y  de  Lortçnt  pour  les  ijles  du  vent  &  de  fous  le  vent. 

de  BREST, 

I  )  • 

POUR  LES  I  S  L  E  S  D  U  V  E  N  T. 


'  léEole  •  » 
VaiiTeaux»/  L'Apollon 
Le  Jupiter 


o  • 


de  74.  Girardin, Chefdediv. 
•  Id.  Du  Chilleàu.  Id. 

r.  n  •„  rp  .  '  Id-  '  Belizat.  Id. 
XeDu-Guay-Trcuin.  Id.  Trogoff,  Capitaine. 

LaLidon,  portant  du  18.  Vülevieille ,  Capitaine. 

V  ’  p'U,eæ  J  }JOit'  dui2>.  Rofily  JVîajor  de  vaiffeau 
,A  Reunion-  •  .  Id.  Querebars.  Id 

O  L  -ri  * 


La  Fine» 

La  Bei'one»  *  •  . 
Frégates.  (l  a  Surveillante-  - 
.L'Amphitrite»  •  . 

L  a  C  a  1 1  p  fo  •  *  •  • 

I  La  P  réciel!  fe»  .  « 
f  La  Danaé  (en  flûte). 
Lé' Maréchal  de  Caf- 


Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 


J  Vu  guet  y  Cadet.  Id. 

S..  Pierre.  Id. 

De  Cerceyj  Lient,  de  vaif 
Grimaldy.  îd.  ~ 

f  Ma  lie  va  11!  t.  Id.  doitfta- 
'  donner  à  la  Martinique* 
Obetj  Lient,  de  va  [fléau. 
Piquet  de  Melefle.  Id. 

WJ  A  1  /  »  -  . 


Corvettes^  tries  DomntMn  I  ^crif*  J  ';  doit  ftation- 
\T  9  portant  du  6.  ner  à  St.  Dominée. 

(La  Fauvette»  »#  »  Id.  Boifgelin ,  Lient,  de  vaif. 

r,  r  .  '  .  f  Blanchard  3  Sois  Lient., 

5  Poi-L  du  4-  <  doit  ftationner  à  la  Mar- 


Avifo,  l . 


Flûtes 


,  -Ljc* 

hc  * 


r  VT  ,  v  trnique. 

:4nann;f>  de?;oTcn.  Roux,  Sous-Lieutenant,. 


éarfouin. 
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Jroruamparc.  Id 

A  3 


portant  du  i S  ,  neuf  portant  du  n,  deux  fiâtes  8c 
trois  gabares,  viennent  de  faire  voile  pour  les  ides 
de  l’Amérique.  Ces  vingt-un  bâtimens  armés  fur  le 
pied  de  paix,  pour  ne  point  alarmer  la  tranquillité 
de  l'Europe ,  tranfportent  douze  féconds  bataillons  (i) 
— —  

f  L'Efpérance ,  de  4C0  Dudrezit.  Id. 

Gabares.  <  La  Mozdie.  .  .  Id.  Guillotin.  Id. 

{Le  Barbeau,  de  350.  Kerilleau.  Id. 

DE  LORIENT, 

Pour  les  islss  de  vsous  le  vent. 

Ç  ,  f  Commandeur  de  Villages, 

U  */r,1MV  /  Le  Fougueux.  .  de  74.  {  Chef  de  div. ,  doit  fta- 

\  tionner  a  St.  Dommgue. 

iLe  Borée  ....  Id.  Grimouard,  Capitaine, 

f  L'Uranie,  port,  du  18.  Bataille.  Id. 

Frégates,  s  T  i  j  f  Joyeufe ,  Lient.,  doitfta- 

b  l  La  Prudente, p.  du  12.  <  /  \  . 

\  r  (  tionner  a  St.  Dommgue. 

Nayire, Frété.  Le  Nantois,  de  j 00  Ton. 

Bâtimens  actuellement  en  Jlatîojis  aux  Antilles. 

ISLES  DU  VENT. 

VaifFeau.  La  Ferme.  .  portant  de  74.  Robert.  Id. 

Frégate.  L'Embufcade,  port,  du  12.  Deniau ,  Sous-Lieut. 

A  (La  Levrette,  port,  du  4.  D'Orléans,  Major. 

(Le  Balon . Id.  Rivière,  Chef  de  div. 

ISLES  SOUS  LE  VENT. 

Frégate.  I/Aglaé,  portant  du  12.  De  Paroy  , ,  Major. 
Corvette.  La  Favorite,  port.  du.  Négrier,  Lieutenant, 
r  Le  Sans-Souci.  .  .  .  Id.  Saint-Vincent  ,  Id. 

.•r  I  Le  Serin. . Id..  DuMoutier,  Sous-Lieut. 

)  Le  Curieux . Id.  puhîy ,  Lieutenant ,  doit 

l  (  revenu*  mceliamment. 

(ï)  Ces  féconds  bataillons  font  détachés  des  régimens  de 
Normandie  7  Artois*  Beauçe  ,  IJlfwde-JBrançe  *  Rohan  *  BaJJigny  J 


détachés  des  régimens  de  Y i  fanterie  françoife,  l’of¬ 
ficier  qui  commande  l’armée,  &  les  commiüaires- 
conciliateurs. 

Cette  expédition  impofante  eff  fans  doute  jufti- 
fiée  par  la  protection  due  aux  colonies  :  niais  elle, 
entraîne  des  dépenfes  confidérables.  11  s’agit  de  vous 
les  présenter  avec  ordre  ,  &  de  vous  faciliter  les 
moyens  d'en  appercevoir  les  détails. 

Je  vous  dirai  quels  font  les  frais  de  paflage,  d’après 
les  nouvelles  lois  de  !  état. 

J’établirai  enfuite  les  frais  d’armement  fur  les  bafe 
que  vous  avez  déjà  adoptées. 

Enfin,  Meilleurs,  apres  vous  avoir  rendu  compt 
des  dépenfes  annuelles  à  faire  dans  les  colonies, 
pour  l’armée  de  terre  ,  &  pour  le  traitement  des 
commiffaires  &  du  Secrétaire  de  la  commiffon  nommés 
car  le  roi  fi),  :e  vous  indiquerai  les  fournies  qui  doivent 
être  payées,  comptant ,  &  celles  qui  doivent  être  mues 
mois  par  mois ,  à  la  difpofition  du  miniftre  cie  la  marine 

F  P,  A  I  S  DE  P  A  S  S  A  G  E. 

Avant  le  décret  du  30  janvier,  il  exiftoit  autant 
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de  gratifications  différentes  pour  les  pafiages  de 
chefs  militaires  &c  d’adminiitradon  ,  qu  il  y  avôit  d< 
grades.  Le  nouveau  tarif,  en  faifarit  difparoître  ces 
nuances  ,  fixe  la  même  indemnité  pour  tous  les 
paflagers  nourris  à  la  table  du  capitaine  ,  &  cou- 
ferve  aux  paflagers  nourris  à  la  table  de  l'état .  -  major 
le  traitement  accordé  par  les  anciennes  ordonnances. 


Rouergue  Poitou  *  Maréchal -Pu  renne  }  Angouléme  *  A  unis  y 
Forez .  Les  deux  premiers  font  deftinés  pour  St.  Dotningue  : 
les  autres  pour  la  Martinique. 

(r,  Les  Membres  de  la  commiffion  "ont  MM.  de  la  Cojle  ? 

de  Mondenoix  de  Magnitot  ,  Linge  r  &  Regis  de  Cun  « 

Secrétaire  *  nommé  par  Sa  À^ajefté,  À  4 
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Ce  tamment  efl  de j  liv.  ,7  f.par  jour,  &  la  „ou- 

n  ft  • elt  A800 !;v-  e°m  &  «**«**. 

11  elt  en  outie  accorde  200  hv.  p  ur  le  paffao-p  rl~ 
Ciiaquc  doineilique  des  officiers  fupérieurs,  &  1  e’i.  de 

V&irr*8'  avec  Une  ralion  à  Ceux  des  capitaines, 
nenfec  1  f  ^  î?OUV®ll?,S  bafes  Tde  l’état  des  dé  - 

Fente,  l«  dS.  e‘  “n"e“  *  ™»  «  Plé' 

Pour  le  paflTage  de  quatre  commif- 
laires,  &du  Secrétaire  de  la  Commiffion 
nommés  par  le  roi  &  l’indemnité  accor¬ 
dée  pour  leurs  domeftiques,  ci .  7,4oo  liv. 

rour  idem  du  commandant  -  général 
de  l’armée... . : .  2,ooo 

"  du  commiflaire-ordonna- 

teur  cle  l’armée .  T  ,QO 

Pour  idem  de  faide-major-général  5 
des  troupes  ,  &  de  Faide-major-général 

des  logis . . . . . .  o,4oo 

Pour  idem  des  1 2  lieutenans-coloneîs.  il' 400 
Pour  idem  de  33  6  officiers  ,  à  3  liv. 

17  C  par  jour,  pendant  45  jours _ „  58,212 

Pour  gages  de  120  domeffiques,  à 

î  l^v.  par  mois.  ,  . ,  2^700 

Pour  les  lits  de  bord  de  348  officiers, 

à  50  fv. . . . . .  17,400 

x  our  les  hamacs  &  couvertures  de 

5748  loidats  ,  a  20  liv.* . ’ .  .  .  104,5)60 

Pour  idem  de  173  domeffiques .  3,4(58 

Pour  270,000  rations,  pendant  45 
jours  de  traverfée  ,  à  17  fous  la  ration.  229,500 

Poial  des  frais  de  paflage  •  443  liv*, 

Armement, 

21  oatimens  qui  compofent  i’efcadrc  envoyée 
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aux  Antilles,  fe  trouvoient  armés  ,  lorfque  leur  defri- 
nation  a  été  ordonnée.  Ainfi  il  ne  doit  pas  être  ques¬ 
tion  de  dépenfes  préalables  réparations  à  F  armement 
&  pour  conduites  des  gens  de  mer.  Ces  dépenfes 
ont  été  priles  fur  les  fonds  décrétés  en  juin  &  Sep¬ 
tembre  derniers,  époques  où  vous  avez  montré  avec 
tant  d'énergie,  ce  que  devoit  la  loyauté  françoife  à 
l’alliance  d’Elpagne. 

Ce  qu’il  convient  de  payer  pour  l’armement  dont 
j’ai  l’honneur  de  vous  pré  Tenter  les  détails,  fe  réduit 
conféquemment  i°.  au  dépériiTement  de  la  mâture, 
des  agrès  &  apparaux  ,  du  doublage  en  cuivre ,  & 
de  1  indemnité  accordée  aux  chirurgiens  des  vailieaux 
pour  leurs  inftrumens. 

2°.  Aux  journées  d’hôpitaux ,  &  h  la  consomma¬ 
tion  journalière  clés  ci'  verfes  munitions  cc  marchandises. 

3°.  Aux  dépenfes  de  table  des  officiers  de  la  marine. 

4°*  A  la  fubfjfiance  en  argent  des  élèves  &  volon¬ 
taires,  &  aux  appointemens  des  aumôniers. 

î°.  A  la  Solde  &  à  la  fubfîfl  ance  des  équipages. 

L’évaluation  du  dépériflement  ôc  de  la  consom¬ 
mation  journalière  des  vaiffeaux  a  été  miSe  fous  vos 
yeux,  le  12  juin  dernier,  par  le  rapporteur  de  la 
marine,  &  vous  l’avez  décrétée  îe  même  jour,  com¬ 
me 'bafe  élémentaire.  Cefl  fur  cette  évaluation  que 
votre  comité  a  combiné  les  dépenfes  de  l’armement 
aftuei.  Cependant  il  efi  néceflàire  de  vous  rappeler 
qu’il  ieroit  imprudent  de  les  regarder  comme  rixes. 
Perfonne  ne  peut  -  calculer  les  évcnetnens  de  la 
mer.  Trop  Souvent  ils  ont  entraîné  au-delà  des  pro¬ 
babilités  humaines,  de  inexpérience  confirme  ,  tous  les 
jours,  que  le  département  de  la  marine  efi  le  Seul 
dont  on  ne  pourra  jamais  fixer  invariablement  toutes 
les  dépenfes. 

Celles  qui  Se  détermim  sont  toujours  avec  préci- 
fion  Selon  les  tems  <k  les  lieux ,  concernent  les  ap- 


Elles' ont  ^  ’  les  rubfiftances  &  les  tables. 

fucceiTiven  «  P10Vll°irement  arrêtées  par  deux  loix 

tembrT  SrsP  c’ÏÏ  f é6S  h*  ^  *  1  t  feP" 

nouvpîîpc  1  r  conc  entièrement  d’après  les 

préfeme  iÿffS  eI^entaires  »  que  votre  comité  vous 
'créter^  "  Jld!S  darmement  9ue  vous  avez  à  dé- 

Frais  d  armement  pour  un  mois. 

,DesCînC3  F'nfaux  de  74  >  deux  frégates  portant 

j  5  Fcu  j  L8aiC5  portant  du  i;25  deux  flûtes  & 
deux  gabares. 

Pour  dépériffement  de  la  mâture  ,  des 
agrès  oc  apparaux  ri  .  v 

c|u  doublage  en  cuivre .  ic  082 

Journées  d'hôpitaux,  plus-value  de  ^ 

_a  viande  iraîche  ,  &  autres  dépenfes 

imprevues.  . . i-.„ooo 

Confommation  journalière  de  di- 
verles  munirions  &  marchandas. . . . .  1 8,828 

labié  des  capitaines  &  des  états- 
majors . . . 

bubfi fiance  en  argent  des  élèves  & 

volontaires . , .  2610 

Appointemens  des  aumôniers  &  inf-  ‘ 

trumens  des  chirurgiens .  1,300 

o°!de  des  équipages .  113,727 

ou o nuance  des  équipages .  1  33,880 

Four  les  traitemens  d’un  chef  d’ef- 
cadre  <5:  de  trois  commandans  de  di¬ 
visons .  *  * 

t  otal  pour  un  mois  de  l’expédition 

navale  c \  '  i  si* 

5  . * . .  409.x 2 6  liv. 

ç~\  ^  .  £  *  isBmMBBBmssaamammsmuam 

..Ve  C1U!  l3it  pour  une  année  la  fomme  de  quatre 
millions  pizj.  mille  312  livres. 


(  il  ) 

Dépenses  relatives  a  l’armée  de  terre. 

Il  eft  de  mon  devoir,  MeŒeurs,  de  fixer  un  mo¬ 
ment  votre  attention  fur  le  chapitre  des  dépenles  , 
pour  lequel  je  n’ai  trouvé  de  baies  élémentaires  que 
dans  les  anciennes  ordonnances.  Quoique  le  depar¬ 
tement  cle  la  guerre  fourniiiè  aux  régi  me  ns  qui  pai- 
fent  dans  les  colonies  ,  les  appointemens,  les  foldes 
&  les  malles  accordés  par  la  loi ,  la  marine  porte 
en  dépenfes  un  fupplément  qui  s'eleve  par  mois  a 
3.8,026  livres.  Cet  ufage  confacré  par  le  tems  ne 
pourroit  être  aboli  fans  inconvénients  3  Sc  pem-etie 
fans  iniuffice.  Il  efl  tout  fini  pie  que  des' hommes  qui 
fe  transportent  dans  des  climats  où  les  be  foins  de  la 
vie  font  plus  chers  &  plus  multiplies  qu  en  France  , 
reçoivent  de  l’état  un  dédommagement  proportionne 
à  leurs  befoins  &  à  l’utilité  de  leurs  lervices. 


Telles  font 


airs  .  les  réflexions  qu 


, 


pré- 


fentent  les  dépenfes  fixes  de  l’arme e  de  terre.  .Quant 
aux  dépenfes  non  fixes,  elles  font  fondées  fur  ?  tr¬ 
iage  confiant  des  colonies.  La  ration  fans  ym  \  eil 
évaluée  à  1  j  fous,  à  caufe  de  la  détérioration  dans 
les  vaifieaux,  du  fret  &  des  afiurances.  Laciufibn  du 
pain  revient  à  g  liv.  par  ' an  pour  chaque  homme. 
Le  bois  à  brûler,  les  lits,  la  lumière  &  les  fourni¬ 
tures  des  cafernes,  font  un  objet  annuel  de  12,000  L 
par  bataillon.  Les  logemens  des  officiers  &  des  fol- 
dats  ,  font  plus  ou  moins  chers  ,  félon  les  cir conf¬ 
iances.  Quant  aux  journées  d’hôpitaux ,  on  compte, 
année  commune ,  fur  un  dixième  de  malades. 

Il  feroit  impoflfible,,  Meffieurs ,  de  vouloir  compter 
d’avance  avec  la  marine ,  &  lui  afligner  invariable¬ 
ment  des  fonds  pour  ces  différens  détails.  Vous  de¬ 
vez  donc  accorder  provisoirement  ce  qu  elle  de¬ 
mande  3  en  vous  repofant  fur  Tordre  envoyé  aux  or- 


\ 


Xfé/ toMba*"  dont 

la  furveillance  oblige  ?,?mp,abJi!i“i  ,  c’ert 

tome  efpèce  dê  f  £„£  'Sfc'!  *•  roi ,  fur 
rcavoirs  honorable^  q„i .  W  font 

irp«  teEJro,lt  bien  é,abllr  '«  '"i  fSK: 

En  attendant  Mp^puro 

'«  genres  relatif  I'"  né  ff*  *  rconfet« 

a  la  charge  de  la  marine.  5  qm  ie  trouve 

Dépenses  fixes  pour  um  mois. 

hommeî"2'  h"*"0"5  ’  coniP°fé  chacun  de  47p 

Supplément  d’appoiptemens  r 

Supplément  de  foldes  ‘i‘o,77J  llV- 

an  Supplément  de  maffe  '/à  4  Hv/p^  ’34° 

*  * . .  1^16 

Dépenses  non  fixes. 

SuhEiance  de  douze  bataillons. ...  i20  ro 
Luiffon  du  nain 

Rn;c  '  ]  a «r  V  *  •  •  . .  10.000 

r,  °v;  a  7 Uier •>  lits,  luminaires,  & 
fourniture  des  cafemns 

J om‘>~es  d  hôpitaux .  do  000 

Logement  en  argent  des  officiers. .  .  ï  eeooô 

Logement  des  foldats .  2>’£° 

JUial  des  depenfes  non  fixes...  256*330 

1  OTAL  pour  un  mois  des  depenfes  ~  “ 

te  duves  aux  troupes  de  terre. .  294, 3 5 6  Jjv> 

Le  qui  fait  pour  un  an  la  fomme  de  3,532,2516  liv. 


t 


(O) 

/  I 

Dépenfes  fixes  pour  un  mois  de  la  commiffion  délé  puce 

aux  ijles  du  vent . 

'■  * 

Pour  le  traitement  cle  quatre  commifiaires 
du  roi,  à  raifon  de  2,000  livres  par  mois, 
ci  •  . . . .  S, 000  1. 

Idem  du  fecrétaire  de  la  commiffion  ,  à  raifon 
de  400  livres,  ci.  . . .  40 o  1. 

t  Total  pour  un  mois,  ci . '8,400!. 

Ce  qui  fait  pour  l’année  une  femme  de  100,800  L 

1  elles  font,  Meilleurs,  les  différentes  fouîmes  que 
vous  avez  à  décréter  pour  l’expédition  des  Antilles. 
Votre  comité J  n’a  pas  cru  devoir  y  comprendre  le 
tranfport  de  quatre-vingt  hommes  de  recrues,  &  de 
quarante  hommes  congédiés  ou  repayant  en  France 
par  congé.  N’ayant  ni  bafes  ni  époques  certaines  pour 
cette  depenfe  que  la  marine  porte  à  14,000  francs  nat 
bataillon ,  il  vous  propofe  de  n’en  faire  les  fonds  que 
îorfqu’iis  feront  exigibles. 

^  Il  eft  temps,  Meilleurs  ,  de  raiïembler  les  différens 
chapitres  de  depenfes,  &  devousenpréfenterderéfultat 
pour  une  année. 

RÉ  CAPITULA  T  1  O  K 

Frais  de  pafïage,  ci . ■  .  443,840  L 

Dépenfes  d’armement  ...... 

Dépenfes  de  l’armée  de  terre  *.  .  » 

-Traitement  des  comm'ffaires  &  du  fe 
crétaire  de  la  commiffion,  nommés  par 
îe  roi . 


4,914,31a 


3,332,296 


100,800 


i  otal  de  la  dépenfe  pour  fexpé- 
dition  extraordinaire  pour  les  Antilles..  8,991,2481. 


i3& 


(  H  ) 

Cette  fomme  ne  doit  point  être  remife  en  un  feul 
paiement,  au  departement  de  la  marine.  Elle  eft  le  prix 

dune  an;?ée  e**ère.  Si  une  grande  partie 
r  j  •'  ",  y  °lr*s  extraordinaires  ont  exigé  des  avances  con- 
'Jy  ''iaDies;,°.u  Par précaution ,  ou  par  échéance ,  les 
«u  tu  s  ne  doivent  être  rembourfés  que  pàç  douzième, 
c  cit  ce  cjii  Ei  importe  de  conftater. 

-  ; . ,rs  de  .JPal%e,  étant  une  avance  forcée,  il  eft 
mdiipenlable  d  en  ordonner,  fans  délai 

ïe  rembourfement.  Ces  frais  s’élèvent 
à  îa  fomme  de  •  •  .  .  . 

••••• 

La  prudence  exige  oi  t  de  longer  aux 
rafraîchi  [Terriens  des  équipages  ,  au  mo¬ 
ment  d»  leur  arrivée  clans  tes  colonies* 

Il  a  été  en  conféquence  embarqué  une 
fomme  de  125,000  1.  qui  doit  être  rem- 
bourfée . . 

Vous  devez,  par  les  mêmes  raifons  cle 
prudence,  rembourfer  1,800,000  1.  en 
piaftres,  achetées  à  Cadix,  pour  être  mifes 
aux  ordres  des  commilfaires  du  roi , 
chargés  de  veiller  aux  premiers  befoins 
des  troupes . •  •  .  .  .  t ,800.000 


d'd1  1< 


125,000 


Total  des  avances  à  rembourfer  .  •  2,368,840  1. 


Si  vous  déduifez  cette  fomjne  delà  dépenfê  totale 
de  l’expédition,  il  relie  une  folde  de  6,662,408%., 
laquelle  divifée  par  douze  ,  donne  une  fomme  de 
5  51,867  1.  6  h  8  d.,  à  remettre  chaque  mois  à  la  dif- 
pofition  du  miniftre  de  la  marine,  a  compter  du  icr 
janvier  dernier. 

i  elle  eft,  Meilleurs,  l’opération  qui  conduit  au  ré¬ 
sultat  des  paiemens  à  faire  pour  l’expédition  extraor¬ 
dinaire  des  Antilles.  Il  refte  quelques  obfervations  que 


■  (  IJ  )  , 

I  exactitude  des  Comptes  commande ,  &  qu’un  homme 

jaloux  de  votre  confiance ,  ne  peut  oublier  de  vous 
ioumettre. 

Quoique  votre  comité  vous  propofe  de  paver  mois 
par  mois  la  d  penfe  annuelle  de  cette  expédition  à 
compter  du  Ie  janvier,  il  exifte  beaucoup  de  dépenfes 
qm  ne  pourront  avoir  lieu  que  du  jour  de  l’arrivée  de 
.cadre  a  la  Martinique.  Une  grande  partie  de  celles 
qir  concernent  les  troupes  fe  trouvent  de  ce  nombre, 

II  en  dt,auffi  d11!  regardent  l’armée  navale.  Si,  dans 
mon  operation  je  n’ai  point  établi  les  époques,  c’eft 
qu  tut  ete  presque  impoffiblede  les  fixer]  d’un  autre 

cote  ’  ce  travaii  nepréfbntoit  aucune  utilité  réelle,  car 
rien  ne  p ouvou  d  ;  t s  lire  l’obligation  de  fournir  d’avance 
Us  moyens  d  mprovifionner  à  temps,  des  armées 

difimees  pour  les  c  :>lonies ,  &  qui  doivent  plus  que 
jamais  vivre  dans  l’abondance.  P  i  que 

leFf%n*dS~wS.?éîï  •  *  Ij10^1  ques  ?  après  avoir  établi 
i5  ?  •  “  F"  i  )  a:  ca  ci  le  ce  que  pourroit  coûter 
1  exp  :d  tion  pendant  une  année  ,  j’en  ai  déduit  les  fe- 
couis  embarques  en  argent,  &  j’aipropofé  d’en  rem- 
fcomftr  la  foide  par  douzième ,  à  compter  du  premier 

frnmlCfte  ,m,a,n’ère  •>  ,£t  fervice  des  deux  armées  fe 
,  uve  ^Fure  d  avance-  Le  compte  de  leurs  dépenfes 

&eier?n;ff  ^  à I’e,xaâitude  des  époques, 
tel tOU>  ies,m0>'ens  V*  votre 

plriy"  a  dtfp°1,tl0n  ’  n  en  devient  que  plus  ref- 
C’elî  d’après  ces  confidérations  que  votre  comité  n’a 

dairieTo-  ÇT  ^°pter k  dift«on  de  foS 

dans  le  projet  de  decret  que  je  vais  vous  foumettre. 


\M  \ 
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D  É  C  R  E  T, 

L  AfTemblee  nationale  ,  oui  le  rapport  de  fon  comité 
de  marine,  décrète,  d 

Qu’il  fera  fait  un  fonds  extraordinaire  de  8,991  248  L 
poui  les  depenfes  de  Fexpodtion  ordonnée  parle  ro» 
pour  les  ifles  du  vent  ,  favoir  :  t  3 

4435^4°  liv.  pour  les  frais  de  paflage. 

4*>9 Mo  3 12  1*  pour  les  frais  d’armement  pendant  une 
année.  » 

3 5  ?  3  d  1.  pour  les  depenfes  annuelles  de  Farinée 
de  terre. 

.  100,800  livres  pour  le  traitement  annuel  des  com- 

mifîaii  es  3c  du  fecietaire  de  la  commiflion  nommés 
par  le  roi. 

.  D  écrète  que  Fur  ce  fonds  extraordinaire  de  8,99 1,248 
2,r*  5  d  fera  m  s  (ans  délai,  à  la  ci’lpofition  du  miniftre 
oe  la  marine,  une  fournie  dè  2,3  68,8401.  pour  avances 
faites  pour  ladite  expédition,  &  le  reliant  montant  à 
6 ^ 622^ a  08  liv.  fera  egalement  remis  à  fa  difpofition  , 
au  commencement  de  chaque  mois,  à  raifon  dun 
douzrime ,  a  compter  du  ier  ianvier  dernier. 


1 


T  .  par  le  département 

de  la  manne,  qui  fera  tenu  de  fe  conformer,  pour  la 
redd •Pou  des  comptes,  aux  difpofitions  du  décret  du 
Ier  feptembre  dernier. 

Signé,  de  CURT. 
Rapporteur  du  Comité  de  la  Marine . 


